Lyon,  Mars 199.

Rapport personnel

Libéré pour seulement quelque temps, je l’espère, des activités de l’Impératrice je continuerai d’établir des rapports pour mon usage personnel ou pour l’usage de l’Arcane.

Mon dernier rapport s’est arrêté au dimanche 14 février, date à laquelle un nouveau Sentier d’Or a été commencé par le Lion Vert.

Lundi matin, accompagné d’Irtamish, je me suis lancé à la recherche de ma stase, emportée par mon ancien simulacre vers une destination encore inconnue. Syrellian, quant à lui, avait disparu pendant la nuit en suivant le groupe des Elus.

Nous avons chercher en vain un signe de ma stase dans toute la ville sans que je puisse sentir sa présence. C’est je crois la première fois que j’avais le sentiment de n’être plus du tout rattaché à ma prison séculaire. Très angoissé, c’est en revenant bredouille à notre hôtel que  nous avons retrouvé Syrellian qui sous certaines conditions me remît mon couteau sacrificiel. Syrellian voulait que je renonce à retrouver mon ancien simulacre et que je ne cherche pas à m’interposer dans le projet du Lion Vert.

Le lundi soir et grâce à Syrellian qui a pu m’obtenir un visa pour la France nous repartons pour Paris en avion.

Questions :

Quel est exactement le projet du Lion Vert ? Est-ce bien le Lion Vert l’origine de tout cela ? 

Quels sont les rôles de Syrellian, de Jan et des dix autres Elus ? Cette opération met-elle en péril la survie de nos Frères ? Si oui, comment l’empêcher ?

Quel  est le rôle du Docteur Parangon dans toute cette histoire ?

Syrellian croit-il vraiment que le peux laisser Jan vivant avec toutes les informations qu’il a sur moi ?

Informations : 

Le Pyrim du château se nomme Krasivex. Il a un pouvoir occulte considérable et une influence sur les administrations tchèque et française. Ses métamorphes sont très avancés et sa sapience certainement immense mais il ne serait que l’émissaire du Lion Vert.

Syrellian aurait un rôle à jouer dans l’opération. je suppose qu’il servira d’intermédiaire entre les humains et les Nephilim.

Irtamish semble totalement dépassé par les événements, je crois que cette histoire de Sentier d’Or ne l’intéresse réellement pas.

Nous sommes arrivé à Lyon le lendemain, c’est à dire le mardi 16 février durant la matinée. Là, des événement graves ont perturbé les activités de la Demeure Philosophale dont William devait s’occuper durant ma courte absence. En effet depuis quelques jours Agakan l’ancien Hyérophante de la Demeure de Lyon est revenu dans la ville mais sous la forme d’une Khaiba éthérée. Il a agressé Bertrand ainsi que cambriolé la Demeure.

De son côté Irtamish s’est fait voler sa stase sans qu’il le sente et sa femme, descendue quelques jours plus tôt dans un hotel de la ville, a disparu.

Syrellian lui est descendu directement à Marseille pour savoir ce qu’est devenu Batronius, son supérieur , qui a été tué récemment.  

Au retour de Syrellian le soir même nous décidons de recourir au service de la Force, seule groupe capable de résoudre les problèmes causés par une Khaiba.

Le mercredi 17 février nous apprenons le retour de Syrellian. Celui ci nous informe que le nephilim Agakan s’est réincarné dans le corps de Léa Martinez, l’assistante de Batronius à l’hôpital de Marseille. Agakan a donc en sa possession les stases de Batronius et d’Irtamish en plus de la sienne ainsi que l’athanor d’Irtamish.

Je reçois un coup de téléphone d’Agakan devenu Khaiba qui m’énonce ses conditions : en échange de la Tête (celle récupérée après le rituel créé par ses soins) il nous rendra la stase et la femme d’Irtamish. Pour la transaction il me donne rendez-vous dans un obscur bar de la Croix-Rousse.

D’autre part j’apprends par la lecture d’un journal local le décès de Jean Patrick De la Gardière qui d’après la photo n’est autre que le Philosophe Coloré.

Questions :

Qui est exactement ce De la Gardière ? Quelle était sa place au sein du Temple ? Quels sont les raisons de son assassinat ? Par qui a-t-il été assassiné ? 

Indications : Le Philosophe Coloré devait être un Chevalier templier assez haut placé (appel rapide des deux écuyers, informations précises sur les Arcanes Majeurs). Sa mort est peu probablement le fait d’un Nephilim (épée largement chargée en Orichalque). Il a été assassiné soit par un autre membre du Bâton, soit par un membre d’un autre Arcane Mineur.

Durant le reste du mercredi nous préparons une embuscade visant à intercepter sans heurt mon frère Agakan. Le début des négociations se déroule bien mais ce sombre idiot d’Irtamish ne maîtrise pas son rituel magique et la situation devient instantanément très chaude. Nous sommes pris dans une embuscade qui dégénère très rapidement par la fuite d’Agakan en moto. Nous ne pouvons pas rattraper la Khaiba qui s’enfuit dans la nuit mais nous récupérons un prisonnier.

Conclusion de la soirée : Agakan est définitivement fou, il avait dans l’idée de m’éliminer une fois la transaction effectuée. Je dois l’éliminer car il fait courir des risques à l’Impératrice s’il révèle les informations qu’il a en sa possession au premier nephilim venu.

Nous essayons de faire parler le prisonnier toute la nuit par différentes méthodes, mais il résiste à toutes nos tentatives. Il essaie de se suicider.

Le jeudi matin la concierge de l’immeuble monte et tue, sans que l’on puisse l’empêcher, le prisonnier d’une balle dans la tête.

Questions :

Qui sont les alliés d’Agakan ? Comment a-t-il fait pour les rencontrer aussi rapidement ? Quels sont leur moyen magique (contrôle de la concierge, …) ?

Y a-t-il un rapport entre ce groupuscule et la disparition du Philosophe Coloré ?

Nous sommes donc bien mal avancé quand, ce jeudi matin, l’envoyé de la Force arrive chez Irtamish. Nous avons un cadavre sur le dos ainsi qu’une concierge légèrement choquée. Irtamish s’en va donc dans mon refuge des Alpes tandis que nous partons avec le nouveau venu dans les égouts, lieu où Irtamish a repéré sa stase.

L’envoyé de la Force s’appelle Ogme. C’est un nephilim très calme qui s’occupe au sein de son arcane de la recherche et de la destruction des Khaibas. Il va certainement bien me servir à contrer le dévouement de plus en plus énervant de Syrellian.

Notre groupe d’intervention est constitué de Syrellian, Ogme, William et moi-même. Nous nous enfonçons donc dans les entrailles de l’Hadès puant que sont les égouts lyonnais pour atteindre une grotte dont l ‘entrée est protégée par deux hommes armés. Nous éliminons subtilement les deux gardes et nous pénétrons dans la salle. Elle est constituée de deux parties. Sur la droite se trouve un large balcon où sont disposé les stases et l’athanor ainsi que la femme d’Irtamish accrochée à de solides chaînes. Sur la gauche se trouve un bassin dans lequel se déversent les eaux des égouts. 

Deux invocations de Kabbale protègent le balcon (ces deux invocations me sont totalement inconnues) et nous devons donc récupérer prestement les artefacts magiques. Nous abandonnons la femme.

Dans le bassin une zone colorée en jaune indique un passage possible. Ogme nous explique que cette voie pourrait nous amener dans un Akasha. Cette salle ne serait donc intéressante que par cette porte vers un plan subtil. William est chargé de repartir à la Demeure avec les stases et l’athanor.

Nous plongeons dans l’eau saumâtre des égouts. 

Questions : Qui sont les hommes à l’entrée de la grotte ? Qui a placé ces invocations de Kabbale ? Vers quel Akasha nous mène ce chemin ?

Informations : les invocations ont du être placé là par Agakan pour protéger les stases qui ont certainement servi à ouvrir la porte du plan subtil. Une Khaiba est donc encore capable de lancer des sortilèges et de communiquer avec des créatures de kabbale. Les gardes de la grotte étaient en communication avec l’extérieur, ils font donc partie d’un groupe capable de sécuriser une partie des égouts et d’y avoir libre accès sans être inquiété par les autorités.

Le plan subtil : le Lyon Triple.

Nous débarquons au milieu d’un bassin de thermes publics où nous sommes immédiatement intercepter par les forces de l’ordre.

Cet akasha est constitué de trois parties, à priori distinctes, mais essentielle l’une à l’autre. Ce plan subtil est représenté matériellement par un cercle de trois kilomètres de rayon et est traversé par une rivière dont les méandres forment une fourche au centre de l’akasha. Encerclant la zone habitée se trouvent des terres appelées Marches où rôdent des créatures féroces (certainement des effets dragons élémentaires).

 






Lugdunum est la cité la plus importante. C’est une cité romaine typique, mais qui est entourée d’une fortification et de nombreux poste de garde. Un peu au Sud de la ville se trouve le cirque. La cité est dirigée par un Empereur devant lequel nous comparaisons dès notre arrivée. Cet empereur est un effet dragon complexe qui se fait appeler Agrippae.

L’Ile est une cité de marchands. Elle est protégée et en son centre se trouve une gigantesque tour qui est la demeure de Momoros, le chef de l’Ile. 

Au nord se trouve le village de 

Nous sommes emprisonnés juste après notre premier entretien avec Agrippae. Il faut bien avouer que sans aucunes informations sur la nature de nos interlocuteurs, notre talent diplomatique est bien faible. Nous sommes enfermés tout en haut d’une tour et Syrellian essaie grâce à ses talents magiques de sortir par la fenêtre. Il se transforme donc en un singe et commence à grimper le long de la paroi extérieure. Malheureusement, une prise mal affermie le laisse étaler sur le sol à quelques dizaines de mètre plus bas. 

Observation : la mort du simulacre est bien réelle, en vision-Ka nous pouvons voir Syrellian se déplacer et se transformer un peu plus loin en son métamorphe totalement développé. La mort du simulacre dans ce plan subtil n’est pas synonyme de dissipation dans les champs magiques, ni de retour dans le monde réel.

Un peu plus tard nous sommes à nouveau introduit auprès de l’Empereur qui après avoir écouter les raisons de notre venu dans son royaume nous autorise à pourchasser Agakan. Nous remarquons à ses coté un humain au Ka-soleil très développé qui doit être membre d’un Arcane mineur.

Nous sommes escortés par des centurions jusqu’à la sortie de la cité puis menés jusqu’à l’île où Momoros nous invite dans sa tour. Nous lui expliquons aussi les raisons de notre visite et il nous indique qu’Agakan aurait été vu près d’un ancien temple dans le Nord. Quelques soldats gaulois nous emmènent donc au village des barbares et nous présentent à Atépomaros, leur chef. Celui-ci nous indique la direction du temple et, nous donne quelques guerriers pour nous y rendre. 

Les barbares refusent de pénétrer dans le temple et nous y allons donc à trois. C’est dans une grotte cachée sous l’autel du temple que nous retrouvons la Khaiba. Après quelques instants de discussion je me rends compte qu’il est un danger énorme pour mon Arcane, et pendant que les deux autres essaient de l’immobiliser je le tue d’un coup à la tête. Il se réincarne dans son métamorphe, totalement fou. De retour dans le temple Agakan est totalement dissipé par l’apparition d’un avatar de Lug. 

Lug nous demande de l’aider à sauver le plan subtil qui s’efface peu à peu des champs magiques.

Nous nous retrouvons quelques heures plus tard dans la grande tour du centre du village gaulois avec Momoros, Atépomaros et Lug. Nos objectifs sont :

- libérer un nephilim du nom de Santaoush qui a été fait prisonnier il y plusieurs siècles par Agrippae. Ce nephilim doit connaître assez de secrets sur Agrippae pour être un danger pour l’empereur.

- espionner le conseil exceptionnel du Sénat convoqué le jour même par Agrippae.

- trouver un moyen d’empêcher la dégradation du plan subtil.

Syrellian et Ogme sont chargé de pénétrer la forteresse d’Agrippae pendant que je rends à l’assemblée sénatoriale.

J’assiste donc au conseil sous l’apparence d’un sénateur, retenu par la force chez lui. Lug a le pouvoir de modifier la perception des habitants de l’akasha quasiment à volonté même si cela entraîne une forte dépense d’énergie.

Ainsi j’assiste à un spectacle étrange où Agrippae motive ses hommes et annonce le retour des anciens dieux dans le plan subtil. Derrière lui plane l’ombre du membre de l’arcane mineur déjà présent lors de notre arrivée mouvementée. Il annonce l’arrivée des dieux pour le lendemain et invite toute la population au cirque.

L’empereur durant son discours prend les métamorphes d’un onirim du type serpent. Il serait donc presque l’égal d’un nephilim de la Lune. Cela ne m’étonne pas, car les onirims ne doivent pas être plus considérés que comme de simples effets-dragons à détruire où à manipuler.

J’essaye de surprendre des brides de conversations entre le chef des armées, Agrippae et l’Humain mais la présence de nombreux gardes m’en empêche. Je repère les lieux pour pouvoir y revenir plus tard. 

A mon retour au village gaulois Ogme et Syrellian sont revenu avec ce qui reste du pauvre Santaoush. Ils ont affronté les créatures des caves du palais impérial et perdu beaucoup de leur énergie. Ils ont aussi aperçu William aux mains d’une dizaine de gardes. Il serait donc prisonnier de l’empereur.

La nuit nous décidons d’aller visiter la ville, c’est à dire les thermes pour étudier une possibilité de fuite et le sénat pour étudier plus en détail le colosse se trouvant au dessus de la porte. Nous nous rendons à Lugdunum en traversant la rivière à la nage puis en escaladant l’enceinte de la cité. Nous sommes obligés de nous séparer car les deux autres sont trop bruyant et pendant que Syrellian se dirige vers les thermes, je pénètre le sénat grâce à une diversion d’Ogme. Diversion qui lui coûtera la vie. 

A l’intérieur, je trouve Agrippae en train d’effectuer un rituel du Grand Secret mais je ne peux que détruire la statue sans arriver à arrêter le sortilège. Au final, Agrippae perd une réserve importante de Ka-éléments stockés dans la statue mais il réussit son rituel qui transporte les arbres de la forêt de l’ouest en plein cœur des deux autres villages. 

 Je réussis à fuir en sautant du toit et rentre au village gaulois où je retrouve mes deux collègues maintenant tous les deux sous forme élémentaire. 

La cité gauloise est totalement dévastée par une multitude d’arbres qui se sont enracinés dans tous les recoins. C’est le chaos total, les habitants fuient tandis que les militaires attendent les ordres du conseil. Agrippae a remporté sa première grande victoire. Nous espérons qu’elle n’est pas définitive.

Questions :

Comment sortir de cet akasha ? Quel est le rituel qu’Agrippae va utiliser le lendemain pour faire revenir les anciens dieux ? Quels sont les moyens à notre dispositions pour empêcher L’empereur de devenir le maître incontesté de l’akasha ? Quel est le rôle de William dans ce rituel ?

Nous établissons, après de longues palabres, un plan d’action. Nous décidons de notre programme du lendemain.

Dès le début du jour nous partons, cachés au vu de tous par Lug, vers le cirque. Là nous pénétrons, avec le peuple de Lugdunum, dans les gradins réservés à la plèbe. L’arène du cirque est vide quand apparaît Agrippae dans sa loge qui commence un long sermon. Il parle du retour proche des dieux, qui rétabliront le royaume dans ses justes proportions, et peu à peu, au son de sa voix, la foule rentrent dans une douce folie puis brusquement dans une fièvre orgiaque. Le Ka-soleil de tous les habitants se concentre et se regroupe sur le sol de l’arène.

Il apparaît quelques instants plus tard une étrange machine au centre du cirque. Des hommes (initiés certainement) sont reliés par des fils métalliques à une machine centrale devant laquelle se tient un opérateur. Un autre fil relie une cage, où un fauve des Marches est en train de s’énerver, à la machine. Plusieurs cercles au sol dessinent les trajectoires des planètes émettrices des champs magiques, et c’est sur la représentation symbolique des planètes que sont assis les initiés. William est attaché au centre, une multitude de fils rattaché à son corps fatigué.

Dès l’analyse de la situation je saute du gradin vers la machine pour tenter d’interférer sur le rituel. En face de moi, Ogme et Syrellian se joignent à la danse. Je réussis à briser un premier fil même si celui-ci résiste magiquement, mais quelques mètres plus loin, poursuivi par le fauve, je suis immobilisé par le regard de l’opérateur, un initié d’une rare force mentale. Paralysé, je vois mes compagnons affronter de nombreux ennemis, délivrer William, puis, après la fuite de l’opérateur et la déroute des quelques centurions présents, nous fuyons par une arche blanche, créé par Lug, vers les thermes. Là Lug nous souhaite bonne chance pour le retour et nous annonce, qu’avec l’échec du rituel, Agrippae risque de rester quelque temps affaibli. 

C’est avec le corps de William sur l’épaule que je sors de la porte, pour me trouver nez à nez avec deux gardes. Après leur chute intempestive dans l’eau nous repartons prestement vers la surface.

Dès la sortie de l’akasha les corps d’Ogme et de Syrellian commence à se décomposer rapidement. Ils retrouvent plus tard deux corps d’emprunt un peu plus frais.
Suite à ces péripéties au sein du plan subtil de Lug, j’ai pu avoir deux rendez vous important. Le premier avec Synésius fut des plus instructif. Il avait l’air énervé et, à demi mots, il m’annonça qu’il était remplacé dans sa charge d’Héliaste et que je devais lui fournir le plus d’informations possible avant son départ. N’ayant plus une très grande confiance en lui, je répondis vaguement à ses questions. Et il s’en alla.

Le deuxième rendez-vous était quelques heures plus tard avec mon nouvel Héliaste. C’est un Triton nommé Nivose. Il m’annonce la «trahison » de Synésius et qu’il sera désormais mon supérieur. Après un rapport détaillé sur mes dernières activités je suis emmené dans un laboratoire au sous sol du repaire de Marseille où des techniciens extraient de mon pentacle un peu du Ka-Soleil qui s’y était mystérieusement fixé. La douleur est intense et tenace.

C’est durant les quelques jours passés à Marseille que mon Héliaste m’apprend ma mise en liberté de l’Arcane.

Depuis maintenant six mois je travaille à Lyon avec un cénacle de l’arcane dont le Censeur m’apprend les rudiments de la Kabbale. Je m’occupe aussi beaucoup dans la librairie de l’Incunable Souveraineté. J ‘ai appris par Ogme que Santaoush serait Nostradamus lui-même mais dès notre retour, un homme nommé Hubert de Lartigue, est venu le chercher pour l’emmener en un lieu inconnu. 
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